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Depuis quelque temps, plu-
sieurs partis et mouvements
politiques ont choisi le Woleu-
Ntem pour décliner leur vision
politique et surtout pour se
faire de nouveaux sympathi-
sants.  Le Rassemblement Héri-
tage & Modernité (R H & M)
d'Alexandre Barro Chambrier
et Démocratie nouvelle (DN)
de René Ndemezo'Obiang
sont parmi ceux qui ont ré-
cemment fait le tour des loca-
lités de la province. D'aucuns
y voient comme un intérêt que
ces chapelles politiques por-
tent sur cette partie du pays.
Avec, en toile de fond, sans
nul doute, des sièges à pren-
dre lors des Législatives à
venir.

S'IL est une province quiest aujourd'hui, politique-ment parlant, au centre detoutes les convoitises, c'estbien celle du Woleu-Ntem.Il ne passe plus un jour sansque les populations de cetterégion du Gabon ne soientappelées à participer à unmeeting ou autres cause-ries. Entre ceux qui affublentleur tournée de l'étiquette,de « républicaine » et d'au-tres, moins ostentatoires,qui préfèrent y aller sousdes labels purement régio-nalistes, la bataille paraîtenclenchée en vue d'unemeilleure offre politique.Certains observateurs avi-sés ne se trompent doncpas, eux qui flairent déjàdes ambitions électora-listes liées aux prochaineslégislatives. Démocratie nouvelle (DN)et le Rassemblement Héri-tage et Modernité, pour nepas les citer, sont parmi lespartis qui visiblement fon-dent beaucoup d'espoir surle Septentrion pour avoirdes représentants à l'As-semblée nationale.Premier de cordée, RenéNdemezo'Obiang. A la têted'une forte délégation, ilétait la semaine dernière entournée de présentation,d'explication et d'exaltationdes actes du Dialogue poli-tique dont il est aujourd'huil'un des grands gagnants.Politiquement. Trois axesont donc constitué la tramede cette visite dans leWoleu-Ntem. Déjà, le prési-dent du Conseil écono-mique et social (CES) aprésenté les membres deson entourage. Notammentceux qui ont été promus augouvernement, PatrickEyogo Edzang, ministre del'Eau et de l'Energie, et Jo-nathan Ndoutoume, minis-tre délégué à la Prévoyancesociale. Insistant sur le faitqu'ils font partie d'uneéquipe gouvernementaleissue des discussions entrele pouvoir en place et lesacteurs politiques de tousbords et de la société civile.D'ailleurs, Jonathan Ndou-toume et René Nde-
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mezo'Obiang ont longue-ment entretenu les Woleu-ntemois sur les grandesrésolutions positives issuesdu dialogue d’Angondjé.Tout en reconnaissant, « la
clairvoyance et la magnani-
mité du président de la Ré-
publique », qui a facilité latenue desdites assises poli-tiques.A Bitam, considérée jusqu'àpreuve du contrairecomme son fief politique, leprésident de DN a demandéaux populations d’adhérermassivement à la politiquedu chef de l’Etat. Avant delâcher «  L’opposition incar-
née par Jean Ping ne permet
pas à notre pays d’avancer
car notre pays est un havre
de paix ». Tout comme, l'an-cien directeur de campagnede Jean Ping à la présiden-tielle de 2016 a appelé lessiens à la vigilance face, a-t-il dit, « aux oiseaux de mau-
vais augure qui continuent
d’entretenir  le  flou dans  la
mentalité  des  Gabonais  en
général ».De son côté, le président duRassemblement Héritage etModernité, AlexandreBarro Chambrier, dans lebut, lui également,d'attein-dre les masses woleu-nte-moises, ne s'est pas faitprier pour s'en prendre aupouvoir en place. Tournéeprévue pour l'installationdes cellules de bases, celle-ci s'est transformée en pro-cès contre ceux qui sont latête de l'Etat.Dans cette optique, HuguesAlexandre Barro Cham-brier a promis « de ne pas
laisser  la  situation  de  la
mauvaise gouvernance per-
durer  », demandant auxpartisans de l'opposition depoursuivre leur combat. Ila milité fortement pourqu'avec courage et déter-mination, avec les partispolitiques, les syndicats etla société civile, la donnegouvernementale changeau Gabon. Il s'est ditconvaincu que son parti, leRassemblement Héritage etModernité est à même detrouver la bonne réponseaux attentes légitimes dupeuple gabonais. Car, a-t-ilinsisté, RHM est un particomposé d'hommes d'ex-périence capables de chan-ger le cours des choses lemoment venu. «Restez
vous-mêmes,  peuple
d'Oyem», a-t-il par exemplelancé dans une tentative degalvanisation des foules. Les uns et les autres aurontainsi clairement affiché leurambition de faire adhérerles populations du Nord àleurs idées. Il ne reste plusqu'à attendre les législa-tives pour voir qui les auraconvaincues. On peut cependant êtrepresque sûr que les princi-pales batailles ne se ferontcertainement pas sans leparti au pouvoir, le PDG, etd'autres poids lourds del'opposition.

Le président du
RHM, Barro
Chambrier...
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... et les siens étaient également dans le Septentrion

Ph
o
to

 :
 C

hr
is

 O
ya

m
e

René Ndemezo'o
Obiang (c), Patrick
Eyogho (g) et Jona-
than Ntoutoume

(dr.), lors de la tour-
née dans le Woleu-

Ntem.
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Des Bitamois venus accueillir leur ''leader''
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